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le Beethoven oubli6
Compositeur reconnu de son uiuant,
la gloirc gorhume qu'il miritait.
mustqae ae tn4m0re.

'histoire est parfois ingrate avec ses
acteurs et la post6rit6 ne conserve
pas toujours en son sein ceux

na pas connu
QmoureTLx ae

ce ma1916 la Rdvo,ution fran(aise,
quiobl igea sa famil le e quit ter

le pays, puis plus tard du
fail de son succds qui

aurait pu le pousser
; s'installer d6fini
tivement a Paris
parexemple.

"Pas une seule fois le
compositeur ne semble

avorr remts en cause son
an:achement et sa fid6litd d

sa terre natale, 6crit ainsi Bau
dime Jam dans sa biographie. Sa

George Onslow
Poriait dun

qu'elle devrait- C'e5t sans aucun
doute le cas du compositeur
George Onslow trop souvent
absent des concertt m6-
connu du publ icetoubl i6des
chercheurs. Ce que r6sumait
parfaitement Carl de Nys :
"George Onslow n'est pas l'un
de ces cr6ateur5 quibouleversent
l 'Histoire de la musique: son id6al
demeura le Beethoven de la jeu
nesse et de la maturit6; iln'appr6ciait
guere ses 6tonnantes explorations sonores
de la "troisidme manidre'l

vre durant, Onslow sest montre attenlil d (e
que les exigences de sa vie d'artiste s'ardculent
avec les contraintes nombreuses d'un proprid
tajre terrien, sans que les unes n'empidtent sur les
autres, Car en marge, ou plut6t conjointement i
sa brillante carridre de compositeur, Onslow fut un
v€ritable gentleman farmer, dans toute l'acception
du terme'l

Et lorsqu'il 6tait en Auvergne, il pratait 6galement
son concours a la de musicale clermontoise meme
si sa siruat ion apparaissdit  quelque peu ambigue
auprds des Auvergnal\ .  "Personnal i te renommee,
Onslow ne peut qu'elre celebre en Auvergne tmdis
auteur d'une euvre trds €loignde des canons po
pu laires d ict6s par le vaudeville, il suscite 1'embarras
auprds d'un publ;c peu 6duqu6. Dans ce contextg
c'est tout a l'honneurd'Onslow d?voir 16pondu aux
sollicitations souvent maladroites et brouillonnes,
mais toujours sincdres des Clermontohi indique
Baudimelam.

Quant: t  Paris,  i l  \emble qu' i l  ne conceddi l  d s 'y
rendre que pour ren(ontrer ses ami5, ld ire jouer
et publier sa mus;que. Le succds 6tait d'ailleurs,

Au fond de son cceur, le compositeur duvergnat a.
gard6la nosialgie du bref6quilibre classique, cette
coincidence iddale de la substance profonde et de
son expression instrumentale ad6quate. Pourtant, la
quasitotalit6 de son ceuvre,dans ses compositions
mdilresse\,les sonates, trio5, quaiuor5 et quintenes,
prouve qu'il est un podtedessons authentiquement
romantique, le seul grand romantique franqais
meme quise soi t  i l lustr6 de manidre aussi durable
dans un genre pratiqu6 dans le mCme temps en
Allemagnq en Autriche par quelques uns des plus
prestig ieux genies'l

George Onslow nait en Auvergne en 1784. Son
pere, Edouard,vientd Outre Mdn(he dans la rdgion
suite ) une affajre de mceurs peu au go0t de sa
famille (il a semble-t-il eu des felations avec un
autre homme). lvlari6 avec Marie de Bourdeilles, il
devient quelques ann6es plus tard propri6taire
de chaleau de Chalend.at, situ6 sur ta rive suo oe
lAllier, a quelques kilomdtres de Clermont-Ferrand.
GeorgeOnslow restera toujours fiddle a la r€gion. Et
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contrairement ; ce que lbn pense parfois a tort
au rendez vous dans la capitale comme le rappelle
Baudime Jam :" Durant prds de trois d6cennies de
pr6sence dans la capitale franga;se, l'euvre d'Ons-
low a b6n6fici6 d'une diffusion importante et de
qualit6: les meilleures interprdtes de l€poque ont
in\cril sd mu\ique de chambre a leur repertoire, ses
partitions orchesira les 6tant plusieurs fois a l'afrche
de la Soci6t6 des Concerts du Conseruatoire, et ses
ceuvres largemenr publi6es par les plus grands 6di-
teurs parisiens. En f6a lit6, Onslow occu pe une place
cenrrale dans la vi€ musicale marqu6e par le d6clin
sans cesse annonc6 de la musique instrumentale,
face a la mont6e en puissance de la scdne lyrique,
mais ausside la romance et de la chansonnette'l

"Tour:r tour Georges, George ou Georg, il fut sans
cesse revendiqu6et reni6 parsestrois pays d'adop
tion : 6m i916 puis g loire nationale de la France, sujet
dbrgueil mais aussi de rancceur en Angletene, fils
spirituel mais 6ternel second en Allemagne, a.joute
Baudime Jam. OnsloW quant; lui, avait r6solument
choisi de demeurer en France, mais il 6prouva
toujours une secrate attirance pour le pay5 de ses
anc€tres dont il enviait la "stabilit6" politique, tout
en faisant le pdlerinage en tefie germanique ot il
sentaitque se trouvaient ses racines':

C'est finalement en Auvergne qu'il s€teint le 3
octobre 1853,; son domicile clermontois de la rue
Pascal,; 69 ans. Reste a expliquef pourquoi il a 6t6
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"Tour i tour Georges, George ou Georg, ilfut sans cesse reuendiqul a renil

/)ar ses d'adoption"

Berlioz lui meme .endit hommage e plusieurs
reprises au talent de George Onslow."Tous les plus
grands interpretes de la scdne parisienne le mirente
leurs prog ra mmes, faisanr d'Onslow le com positeu r
contempofain le plus populaire des concerts de
musique instrumenta le': pr€cise Baudime Jam.

Pourtant, c'est sans aucun doute en Allemagne et
en Angleterre que son talentfut le plus reconnu,les
deux pdys dl ldnr mameJusqu:r annexer le composi-
teur e leur patrie respective "lAngleterre a u nom de
ses origines, et lAllemagne en raison du caractare
profond6ment germanique de son esth6tique di'
rectemenl h€rit6e des grands maitres classiques'i

peu a peu oubl;6. Pour son biographe,l'explication
principale est la sol i tude :  "Sol i tude parmires siens
oir ne se rencontre pas un seil musicien, solitude
parmi les artistes qui ne lhcceptArent jamais en-
tidrement comme un des leurs, solitude parmi le
grund publ ic qui  ne pdrldgFait  pas sa passron quasi
exclusive pour la musique de chambre'l


